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Chapitre I.
Résumé historique et Introduction,
Déjà du temps de l'historien romain Tacite, on
parle des Finlandais. Et les légendes Scandinaves
parlent de la Finlande comme la demeure de gé-
ants et de sorciers dangereux, gouvernés par leur
propres rois. Ce ne fut pourtant que vers l'année
1026, époque où le temple des Bïarmes l, situé au
bord de la Mer Blanche, fut dévasté par les vi-
kings a Scandinaves, que ce pays date le commen-
cement de son histoire. Et quaud, en 1157, St.
Eric y introduisit le christianisme, la partie mé-
ridionale commença à être connue des nations voi-
sines: les Allemands de même que les habitants de
Novgorod 3 y établirent quelque commerce; mais
aucun étranger n'avait pas encore osé visiter l'inté-
rieur du pays, qui était pour la plupart un désert,
rempli de marais et d'énormes forêts. Nos ancê-
tres payens ne faisaient qu'une guerre continuelle
aux bêtes féroces qui étaient secondées par la
1 Bïarmes, peuple habitant les côtes de la Mer Blanche.
9 Vikings, corsaires suédois. 8 Novgorod, ville en
Russie.
6dureté et l'âpreté du blimat. Lorsque le chris-
tianisme fut proclamé par le feu et les armes,
et les limites de la Suède s'étendirent jusqu'au
Grand-Novgorod 4, la guerre se tourna contre les
peuples voisins et les invasions continuelles eurent
lieu. Cela fut la seule occupation des habitants ; une
population énorme a succombé pour défendre la
patrie et les pays étrangers même ont été té-
moins de la bravour des Finlandais.
Les étrangers ne encore que très
peu. nratre^b^p^a^s, -Quelques uns ont faitletra-
côtes, parfois dans le midi du pays,
y étant appelés par le commerce ou par l'indus-
trie. Mais ce n'est ni dans les villes, ni sur les
grandes routes, entre nos grandes villes, que l'on voit
le pays; c'est l'intérieur qu'il faut voir pour se don-
ner une idée de notre patrie romanesque.
Nous le repétons pour celui qui s'intéresse à con-
naître notre belle nature; un voyage dans l'inté-
rieur est donc indispensable, et ce voyage laissera
toujours à celui qui aime à voir et à s'instruire
des souvenirs riches 'et agréables. Il apprendra
plusieurs traits extraordinaires d'un peuple qui, pen-
dant des siècles, a su lutter contre la rudesse
du climat, avancer l'agriculture aussi proche que
possible des neiges éternelles du pôle; un peuple
qvi se contente et remercie Dieu des dons exi-
4 Grand-Novgorod, province en Russie.
7gus que lui accorde son travail, tandis que chez
d'autres nationsj la nature pourvoie en abondance
à leurs besoins; un peuple dont les chants immor-
tels ne parlent que de l'amour d'une patrie qui
lui est toujours chère, malgré sa pauvreté.
Le voyageur jouira de la vue d'un pays coupé
de forets sombres et de milliers de lacs; il y ver-
ra des cascades qui, en se pricipitant avec fracas,
sont comparables au Niagara d'Amérique et au
Schafhouse de Suisse.
Dans le Nord, le soleil luit au milieu de l'été,
vers la St. Jean^ jour-et-auit, pendant plusieurs
semaines; dans le reste du pays il fait claire tou-
te la nuit. Ce phénomène attire beaucoup d' étran-
gers au mont d'Avasaksa (voir la fin du chap. II).
Depuis la guerre de 1856, la Finlande a acquis
une certaine réputation qui, quoique petite aux
yeux de l'Europe, est suffisante pour ceux qui ne
savaient pas qu'un tel pays exista; un pays qui
possède sa langue, ses propres lois, son propre gou-
vernement et un sénat représentant la personne
de S. M. l'Empereur des Russies, notre Grand-Duc.
Pour ceux qui désirent faire connaissance avec
notre pauvre pays, nous avons pensé qu'un petit
livre serait nécessaire comme guide pour le voya-
geur, en lui donnant une idée de la manière la
plus aisée de voyager, en lui faisant connaître le»
lieux les plus remarquables.
8Pour faire un voyage en Finlande, on n'a pas
les conforts du reste de l'Europe. Nous n'avons
encore ni chemins de fer, ni diligences; mais les
bons petits chevaux finlandais nous transportent
vite sur des routes presque macadamisées. On n'a
à craindre ni des formalités trop strictes, ni des
brigands, ni des voleurs, ni des animaux féroces.
Si pendant l'été un étranger n'obtienne pas une
voiture, (prononcez en suédois vaguené) ou une
chaise à louer, il est à plaindre, car nos charet-
tes à deu* roues (tïèrra) sont deç. machines qui
donnent 4es mouvements un peu trop brusques
pottr-cetK qui n'y sont pas habitués. Le touriste
français, Mr X. Marinier, déclare dans son ouvra-
ge, publié sur notre pays, que ces charettes sont
des machines de torture qui n'existent nulle part
dans la chrétienté. Mais cela n'est rien pour
celui qui est jeune et qui jouit d'une bonne
santé. ♦
La langue ou les langues font une grande diffi-
culté. Il n'y a pas de pays au monde, où, pour
être au service de l'état, l'on est forcé de connaître
autant de langues que chez nous. La langue prin-
cipale ou celle de la population dominante, est
le finlandais, (une langue mère). La langue sué-doise est le parler de la société, des sciences et des
colonies suédoises le long des côtes du pays. La
langue russe, nécessaire à cause de la communi-
9cation militaire et commerciale, et d'une foule de
choses qui nous mettent en rapport avec la Rus-
sie. La langue française, la belle langue de La-
martine, nécessaire pour ceux qui veulent passer
pour civilisés et qui veulent se communiquer avec
l'Europe entière. La langue allemande est en
revanche indispensable pour les relations commer-
ciales de notre pays. La langue laponne, parlée
par les habitants du Nord de la Finlande, dans la
Laponie. Ainsi nous pouvons nous dire être en
nécessité de connaître cinq langues différentes dans
un pays qui ne compte x^u'ua million et demi d'ha-
bitants. Les parenthèses des chapitres suivants
seront écrits non correctement dans la langue sué-
doise, mais de la manière de prononcer les noms
pour un étranger.
Dans les principales villes, l'on trouve presque tou-
jours des cochers ou domestiques de voyage (hurebé-
tïainte), parlant ou l'allemand ou le français, quel-
quefois même l'anglais, et nous conseillons le voya-
geur qui désire visiter le pays, de se procurer un
domestique et une bonne voiture.
Pendant l'été, on arrive pour la plupart en Fin-
lande par eau, ou par Stockholm ou directement
de Lùbeck. Les communications maritimes com-
mencent à la fin du mois d'Avril ou au commen-
cement du mois de Mais et ne finissent qu'au mois
de Novembre,
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Le temps le plus agréable pour vin touriste
d'entreprendre un voyage d'agrément, c'est depuis la
fin du mois de Juin jusqu' au commencement du
mois de Septembre; car à la fin de ce mois les
feuilles jaunissent déjà et les pluies d'automne
commencent.
Le "Petit Guide" sera divisé en Routes — voir
la table des matières.
Pour finir ce chapitre, nous n'avons qu' à de-
mander de l'indulgence à chacun de nos lecteurs ;
car n'étant pas Français, fauteur du "Petit Guide"
espère^ que les fautes du style et de l'ortographe
lui seront pardonnées.
Chapitre IL
Yloute \. de Stockholm à Abo et à St. Péters-
bourg par les villes de Helsingfors, Borgo,
Lovisa, Frédéricshamn et Vibourg.
N:o 1. de Stockholm à Abo.
L'étranger étant à Stockholm, et désirant se rendre
en Finlande, fait viser son passeport chez le con-
sul général de Russie et reçoit son billet pour le
bateau à vapeur chez Mrs Flygarson & Son (Chepps-
bron N:o 30). La durée de la _ traversée entre
Stockholm et Âbo se fait en 15 àl7 heures. On
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traverse la mer d'Âlande (Olande). Dans l'archipel
du même nom s'est livrée une bataille, quand les
alliés ont pris la forteresse de Bomarsund le 16
Août 1855.
Bateaux à vapeur (voir le tableau des bateaux
à vapeur à la fin du livre).
Aura — de la force de 150 chevaux et
Menschikoff — de la force de 100 chevaux font
le trajet chaque semaine.
Abo.
La ville d'Âbo fut fondée vers l'année 1160.
Jusqu'en 1819, ancienne capitale de la Finlan-
de, ville très commerciale et industrielle, située
au bord de la rivière d'Aura, compte 17,500 ha-
bitants, résidence d'un président de la Haute cour
supérieure de justice, d'un gouverneur, d'un com-
mendant et d'un archevêque.
Edifices publics.
Le Château. La première chose qu'on remar-
que, en entrant du côté de la mer, est le Château, fon-
dé en 1157 quand St. Eric entreprit sa croisade
en Finlande. Les rois de Suède, Jean 111 et Eric
XIV, y furent tour à tour prisonniers. Le Château
a été abandonné depuis 1614 après une incendie
qui y éclata pendant la visite du roi Gustave II A-
dolphe, et sert aujourd' hui de prison aux mal-
faiteurs, et de magasins de blé de la couronne.
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Le Dôme. En 1250 on commença la construc-
tion du dôme, le plus grand du pays. En 1300,
on l'inaugura en lui donnant le nom de l'évêque
St. Henri, dont les dépouilles mortelles furent pom-
peusement déposées dans les caveaux de l'église. Le
comte de Douglas les enleva en 1720, sans que per-
sonne ne sût ce que ces reliques sont devenues.
Le dôme a 300 pieds suédois de longueur, 127
pieds de largeur et 150 pieds de hauteur. La tour
qui, avant l'incendie de l§s7, était une des plus bel-
les, est aujourd'hui d'une architecture lourde, et ne
contient que 330 pieds de hauteur. Les orgues
sont construites par Mr Andersson; l'autel est dé-
coré d'un tableau peint par le peintre suédois
Westin, et les fresques du choeur de l'église sont
de la main du peintre finlandais, R. W. Ekman.
Les monuments qui ornent les côtés de l'église
sont tous historiques, mais le temps et la négli-
gence les ont mis presque en ruine. Nous ne ci-
terons ici que les tombeaux des Tott, des Horn,
des Stâlhandske et de Kockburn.
La Haute cour supérieure de justice. Une
grande maison carrée sur la Place du Dôme. —
La grande salle des sessions de la dite cour. Cette
maison qui fut autrefois l'université,renferme en outre
la chancellerie et le logement du gouverneur civile
de la ville; le consistoire ecclésiastique, la poste
aux lettres, la banque, le comptoir de change, et
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plusieurs bureaux de magistrature. La belle salle
de la solennité y existe encore, avec ses colon-
nes en porphyre et ses basreliefs historiques.
Le Gymnase ou le Collège supérieur; en fase
de l'église, avec une belle bibliothèque et un mu-
sé assez riche. 80 à 100 élèves.
Le Bureau de polise, à côté du gymnase, est
ouvert depuis 10 h. du matin jusqu'à 2 h. de
l'après midi.
L'Eglise grecque, sur la Nouvelle Place (Alexan-
derstorget). L'architecture extérieure n'offre rien
d'attrayant; l'intérieur est richement décoré.
Le Théâtre sur la même place. L.'on y joue ra-
rement en été. Un café restaurant, assez bien tenu,
offre aux étrangers une récréation pendant leur
séjour dans cette ville.
L' Observatoire sur la montagne, nommée Woré-
berg, aujourd'hui école de navigation, a une vue su-
perbe. La ville et ses environs se présentent au
pied de la montagne.
La Société d'économie, Tavastegatan
LInstitut, des sourds et muets sera établi au
mois de Septembre 1859.
Fabriques.
Une grande fabrique de sucre sur la rive droi-
te, en entrant dans la rivière d'Aura.
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Littoys, fabrique de draps, à peu de distance
de la ville.
Une filature de coton, sur la rive gauche.
Une fabrique de toile à voiles, sur la rive
gauche.
Une fonderie et des ateliers mécaniques pour
constructions de machines à vapeur, sur la rive
droite.
Une fonderie et un atelier mécanique sur les
Champs de l'évêque (Biskopsokrarne).
Plusieurs fabriques de tabac, fournissant les ha-
bitants et les étrangers de bons cigares et de bon
tabac à fumer.
Une grande brasserie près de Kouppise.
Une grande brasserie un peu hors de la ville
à Amalïenborg.
Une bonne librairie finlandaise et étrangère, Rue
du Château (Slottsgatan). Dans la même maison et
dans le voisnage de la dite librairie, deux imprimeries.
Fabrique de tricots, Rue de Brahé.
Deux chantiers de construction.
Plusieurs écoles élémentaires, de navigation, de
tecnique, etc.
Deux journaux suédois et deux journaux fin-
landais.
Un pensionnat de demoiselles.
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Hôtels et Chambres garnies.
La Société, en face de l'embarcadère des bateaux
à vapeur: diners à deux heures à 30 et 40 co-
pecs le couvert; dans la même maison un cabinet
de lecture avec plusieurs journaux étrangers.
Hôtel du Nord, Rue de la rivière (Strandgatan).
Beckmarch, maison garnie, très bien tenue, à
côté du Dôme.
Rydholm, petite maison garnie.
Plusieurs endroits où l'on a des chambres gar-
nies à louejr par jour, par semaine et par mois.
Voitures publiques.
Les drochkis de place, (Isvochiques), 40 cop. par
heure.
M;lie Kraftmann loue des voitures et des che-
vaux, maison Dahlstrœm, Rue du Château (Slotts-
gatan).
Mr Palmgrén, dr. vétérinaire, loue des chevaux
et des voitures, Rue de Nylande (Nylandsgatan)
maison Seïpell.
Les Environs de la ville, quoique stériles, offrent
quelques promenades qui méritent d'être vues.
Runsala, une île au côté gauche, avant d'entrer
dans la rivière d'Aura,près du Château, fait la récréa-
tion des habitants de la ville. On y a construit
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un pont d'une longueur extraordinaire. Dans l'île,
on trouve une masse de villas et de jolies maisons
de campagne. Une auberge au milieu de l'île
près de la Source de Choréus (poëte finlandais).
La communication se fait plusieurs fois par jour
avec un petit bateau à vapeur. Une belle prome-
nade sous'des chênes ombreux et une maison de
bain, font les délices du parc.
Bockholmen, une île, située en face de Runsala,
avec une maison de bain publique.
Beckholmen, station de la flotte commerciale,
dépôt de marchandises d'exportation.
Kuppis, (Couppise), situé du côté ouest de la
ville; la source ferrugineuse de St. Henri, un jar-
din et un parc encore jeune, est tout ce qu'il y a
à voir. Un bon restaurant et de la musique pro-
curent, pendant les soirées d'été, une petite distrac-
tion aux promeneurs.
Parken, (le Parc), restaurant avec jardin, hors
de la ville.
Heïhile, (Lillheïkili), petite terre avec un beau
parc, une belle promenade et une maison de bain
publique.
Bagarla, Artukais, Ispoïs, Catharinedal, Syve-
lax, Stor-Heikilès et d'autres terres.
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D'Abo à Rungo, I
à Wista, à Kéala, ILai distance d'Â-
à Sirkula,àLambolla, bo à Helsingfors
a Olsbœle, aKyrksta/ un milles 0 u
à Bollsta, à Oeverby,* 210 verstes.
à Finns, à Grane, 1
à Helsingfors. J
On compte en Finlande par mille; chaque
mille est divisé en dix vertes et l'on paie pour
un cheval 25 cop. (1 franc) par mille à la cam-
pagne, et 40 cop. (1 franc 75 cent) le mille la
première station, en sortant de chaque ville.
Un livre (dagbouk) est déposé à chaque station,
où le voyageur est obligé d'inscrire son nom,
d'où il vient, où il va et le nombre de chevaux
qu'il veut employer. Entre Rungo et Wista l'on paie
2 copecs pour chaque cheval, pour le pont de Pé?
mar qu'il faut passer.
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Endroits remarquables sur la route
d'Âbo à Helsingfors.
Entre la ville d'Abo et la station de Rungo on passe
lespetites terres de Tuorla et deRadelma et les vastes
et riches domaines df Ominnais et de Wïourila, entre
les stations deKéala et de Sirkulla. Le premier de
ces domaines est tenu dans un style anglais, avec
un parc anglais et des serres chaudes. Cette seigneu-
rie a appartenu àun des favoris^ du roi Gustave 111,
le baron Gustave Maurice Armfelt, et appartient
encore àsa famille. Wiurila, architecture italien-
ne, très bien bâti, avec des vues pittoresques,
appartient à une branche cadette de la même
famille. Du village de Salo, après la station de
Lambolla, l'on remarque la terre de Harla à quelques
verstes d'Olsbœlé; il y a là un chemin qui conduit à
l'église de Ténala, et à la paroisse du même nom.
C'est une des plus belles paroisses du midi du pays,
et il vaut la peine de visiter la terre de Rilax qui for-
me une des plus belles positions dumidi de notre pays,
et appartient aujourd'hui au fils du comte Fr. Ami-
noff, général du temps 1808. Prestkoulla et Carsby
sont de belles terres sur la mêmeroute. Entre Bjœrs-
by et Nyby l'on remarque la terre et les usines de
Fiscars, avec une coutellerie renommée même à l'é-
tranger, et un parc anglais. La distance n'est que de
deux à trois verstes de la station de Bjœrsby du
côté gauche de l'église de Pojo. A droite est si-
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tuée la terre de Lillaominnais, sur une colline
verte; le possesseur actuel a une écurie avec de
beaux chevaux de race, un beau parc, style ang-
lais, sur les bords du charmant golfe de Pojo. Plus
loin sont les forges àeßillnœse;mi chemin ici à droi-
te mène à la petite ville d'Ekenaise. Près de la
station de Nyby est situé le bureau de poste de Karis.
De l'autre côté de la dite station sont à peu de
distance du grand chemin, les usines et les forges
de Fagerwik, fondées en 1646 et reconstruites en
1700 par le fameux mineur Hisinger, qui y fonda
une école primaire. La terre appartient encore àla
même famille. Non loin de Fagerwik sont les ruines
deßaséborg avec des sites pittoresques «t majestueux.
La terre de Svarto et plusieurs riantes campag-
nes se présentent de temps en temps, comme en-
tre Firfns et Gran et entre Gran et la capitale:
les terres de Hoplax, Eriksnèse, Mounknèse, Méj-
lause, Thali etc., et l'on arrive enfin à la plus
belle ville de Finlande, à Helsingfors.
Helsingfors,
depuis l'année 1819 capitale actuelle du Grand-Duché,
compte 20,000 habitants, est très bien située sur le
bord de la mer, offre une vue splendide et majestu-
euse. En entrant du côté de la mer, la ville se pré-
sente admirablement bien. Elle fut fondée en 1639
par la reine Christine de Suède, et fait actuellement
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la résidence du gouverneur-général de Finlande, du
Sénat,.d'un commandant et d'un gouverneur civile etc.
Edifices publics:
L'Eglise de St. Nicolas, Place du Sénat (Senats-
torget), construite d'après un dessin du Panthéon
à Paris. Les apôtres, placés à l'extérieur de
l'église, sont fondus à Berlin. Le tableau d'autel,
peint par le russe Neffet, est un don de l'empe-
reur Nicolas I. Un escalier en pierre de granit
descend sur la Place.
L'Eglise de la Trinité, située Rue des Boule-
vards, est en bois, et le tableau d'autel, par le
peintre finlandais R. W. Ekman.
L'Eglise grecque, petite église, à côté de l'égli-
se de St. Nicolas.
L^Eglise catholique, d'une nouvelle et belle con-
struction, goût gothique, est située sur une belle pla-
ce, près de la route d'Ulricasborg (Brounsvèguén).
Le Sénat, à la Place du même nom, est un
palais. Cet édifice contient la banque et les ar-
chives du pays. En face on remarque:
L'Université, en fait de construction un pen-
dant du Sénat. On y trouve de belles collections
et un beau musée. L'Université a 3 à 400 étudiants.
La Bibliothèque, belle maison en face de la
porte occidentale de l'Eglise de St. Nicolas.
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La Po%te aux lettres, au côté oriental de l'Eg-
lise de St. Nicolas.
Le Balais Impérial, Plaee du Marché (Salutor-
gst),, renferme une chapelle grecque.
Le Palais du gouverneur-général, Rue de l'Es-
planade.
La Police, Place du Sénat.
Observatoire, sur les Montagnes Rouges (Rœd-
bergène), est une vue magnifique sur la mer, où
l'on peut observer, par un temps clair, la Cathédra-
le de Réval.
La Caserne de la Garde, Place du même nom
(Gardèsekasèrne-torget).
La Caserne de la Marine, sur le Skatouddène.
Les Hôpitaux, Rue de l'Union (Ounionsgatane).
Les Casernes russes, à l'entrée de la barrière
d'Âbo (Esbotoulle).
L'Ecole des sous - officiers, Place S:te Elisa-
beth (Eli»abeihstorget), avec un beau jardin, ap-
partenant à l'établissement.
Le Théâtre, ou -plutôt la baraque actuelle, est
très bien situé; on est, en train de construire un
.beau théâtre, qui aura beaucoup de ressemblance
avec le Théâtre Royal de Dresde. Le nouveau
théâtre est placé derrière ee vieux temple de
Thalie.
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Le Palais de la noblesse. Ce Palais est en
construction au coin de la Rue S:te Marie.
La Maison des étudiants n'est pas encore com-
mencée, mais doit être située derrière l'Eglise de St.
Nicolas. Pour la construction de cette maison, la
nation finlandaise a fait, au commencement de
l'année 1859, une quête de 20,000 roubles (80,000
francs).
La Maison des bains chauds de S:te Marie,
Rue S:te Marie.
LEmbarcadère du chemin de fer à venir. On
est en œuvre de construire un chemin de fer en-
tre Helsingfors et Tavastehouse. L'embarcadère
aura une belle place, presque dans le centre de
la ville.
Lappviken, maison des fous, très bien tennu,
dans le quartier de Sannviken.
Fabriques:
Fabrique de sucre, hors de la ville à Tœlœ.
Plusieurs brasseries.
Plusieurs fabriques de tabacs.
Plusieurs librairies finlandaises et étrangères:
une au coin de la Rue de l'Union et de la Rue de l'Es-
planade, une autre au coin de la Rue de l'Union
et la Rue d'Alexandre; une troisième, au coin de la
Rue de l'Esplanade. Deux journaux suédois, deux
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journaux finlandais et deux revues littéraires. Plu-
sieurs écoles, plusieurs imprimeries de livres. Un
chantier de construction de navire.
Hôtels et Chambres garnies:
La Société, Place du Marché (Salutorget).
Hôtel Kleinéh, même Place.
Hôtel de Russie, Rue S:te Marie à côté du Pa-
lais Impérial.
Hôtel de Finlande, Rue d'Alexandre (Alexan-
dersgatan).
Hôtel (de la paix) de Freden, près de la Place
du Sénat
M:me Strandberg, maison garnie, Eue de la
Montagne (Berggatan).
Voitures publiques:
Voitures de place, droschkis (Isvochîques). On
les loue à 10 kop. la course, et à3Okop. par heure.
Voituriers (demandez à Vhôlel).
Environs:
Helsingfors est doué de charmants environs, par-
mi lesquels nous citons:
Càtsanïémi, jardin public, a un bon restaurant
à l'entré de la Rue de l'Union. On y passe les bel-
les soirées d'été en entendant des symphonies et
en voyant représenter des feux d'artifices.
24
Le Jardin Botanique est à côté du paye de Çaïsa-
nïémi, et appartient à l'Université.
Le Parc dfUlricasborg, du côté de la mer, a un
grand établissement de bains publics et des eaux
artificielles. Le parc, entrecoupé de montagnes,
présente une belle vue sur la mer. La forteresse
de Svéaborg et ses îles, sont en vue. De gigan-
tesques villas sont établies par ci par là dans le
parc. On remarque surtout le goût dans la
villa de Jousoupoff et 'dans celle de Kalïolinna.
Svéaborg et ses îles, une des plus grandes
forteresses, située sur huit rochers dans la mer:
l:o Vargœ (l'île du loup), où sont les bâtiments
principaux; 2:o Stora Oester Svartœ (la grande
île noire orientale), avec de fortes casernes; 3:o
Lilla Oester Svartœ (la petite île noire orientale);
4;q Gustavesvard (l'épée de Gustave), le coeur de
la forteresse; 5:o Skansjlandet (le fojrt); 6:0 Ve-
ster Svartœ (l'île noire occidentale); 7:o Langœrn
(le grand aîgle); 8:0 Harakka (la pie). La ville
de Svéaborg comte 1,300 habitants. Il y a une égli-
se protestante» une église grecque, une synagogue
et une mosquée. Le tombeau du fondateur de
Svéaborg,, Auguste Ehrensvârd, est au milieu de l'î-
le de Vargœ, et la première pierre 4e cette forteresse
fut posée §n 1743. U»e grande par^e dp Ja ma-
rine russç est stationnée $ Sy(éako-_t_g.
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Goumteckte, une belle petite terre avec des pro-
menades, un beau corps dp logis et un beau jar*
din, à quatre verstes de la ville sur la route de
St. JRétsrsbourg.
Thœlœ, une auberge, hors de la barrière d'Abo,
avec un jardin.
Somparne, une île, à peu de distance d'Helsing-
fors, a de belles promenades.
Suite àe Va Toute B. de Helsing-
fors à Borgo.
Stations: De Helsingfors à Hen-] Distance de cinq
riksdahl, à Sibbo,r milles et demi
à, Wekoski, à Bor-i eussverstes.
go- 1
La route n'a rien de remarquable et le trajet, n'é-
tant que de cinq heures, on -n'est pas tenté de
s'arrêter en chemin. Il y a un bateau à vapeur
qui communique tous les jours entre Helsingfors et
Borgo.
Borgo.
La ville se date de 1346, contient la résidence de
l'évêque du diocèse de Borgo, et un gymnase. La
diète (landtdag) de 1809 fut tenue ims cette ville. Ce
fut alors que l'_Empereur Alexandre I:er prêta ser-
ment au peuple, coçame premier Grand-Duc de Fin-
lande, i
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Le fameux et célèbre poëte Jean Louis Rune-
berg demeure dans cette petite ville depuis bien-
tôt trente ans; ses chants et ses poëmes patrioti-
ques sont traduits dans les langues allemande et
française. — La ville comte 3,000 habitants.
Edifices publics:
La Cathédrale, ancienne,église de 1418, bâtie en
pierre de granit.




La poste aux chevaux (Yeschiwargorde).
Environs:
Borgo est entouré de domaines et de terres re-
marquables par le grand nombre de héros qui y
sont nés — par exemple à Hoummelsounde, le fa-
meux Thorstén Stolhandské, à Johannisberg le
frère d'armes de Charles X en Pologne, le brave
Wittenberg et ainsi de suite. — Le poëte Runeberg
habite la petite campagne de Kroksnèse, située
au bord de la mer près de la ville.
Suite &e Va toute B. de Borgo à Lovisa.
Stations: De Borgo à Illby, "\ Distance de quatre
à Forsby, à Perno, > milles et demi
à Lovisa. J ou 45 verstes.
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Les sites pittoresques entre les stations de Fors-
by et de Perno, sont remarquables; l'Eglise de Perno
avec ses vieux] tombeaux et ses anciennes sculptures,
plusieurs belles terres situées dans de riantes val-
lées ou sur de vertes collines, font le délice de l'oeil.
Lovisa
date sa fondation de 1745, a 3,000 habitants, un hô-
tel de ville et une nouvelle église. La seule distrac-
tion des habitants est le petit parc, tout près de la
la barrière de la ville.
La poste aux chevaux (Yésckivargorde) , seul
hôtel pour les étrangers.
Suite Àe Va toute B. de Lovisa à
Frédéricshamn,
Stations: De Lovisa à Abbor-] Distance de six
fors, à Broby, àf milles et six
Hœgfors, à Frédé-f verstes 0u66
ricshamn. ) verstes.
Endroits remarquables.
La route est pittoresque avec de belles situations.
C'est entre Lovisa et Abborfors que l'ancienne
frontière a été tracée entre la vieille Finlande,
alors russe, et la Finlande, province suédoise. Le
fleuve de Kymèné forme à plusieurs endroits des
cascades majestueuses, parmi lesquelles nous ci-
tons la cascade dfAmala, Anjala est un domaine
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qui appartient aujourd'hui a,u prince Menschikoff,
mais il fut jadis une des terres de la glorieuse fa-
mille de Wrédé. Cette dernière famille a été dans
le temps possesseur de presque toute la paroisse
âfEUntstès, donation du roi Charles XI aux enfants
de Gaspard de Wrédé qui lui a sauvé la vie,
en sacrifiant la sienne. Pour se rendre à Anïala,
on prend la route de Hœgfors qui y conduit di-
rectement. Du côté sud de Hœgfors, il ya la
citadelle de Buotsensalmi, en ruinée depuis la guerre
de 1855. La terre de Stocicfors près de la sta-
tion d'Abborfors.
' Frédéricshamn,
fondé en 1632, a 3,500 habitants, fortifié, ayant
quatre faubourgs. La ville est .bâtie sur un îstme
entre un lac et la mer,. Elle a eu son nom après
le roi Frédéric l:er de Suède9 en 1722.
Edifices publies e
La Vieille Eglise protestante, bâtie sous le temps
catholique.
La Nouvelle Eglise protestante.
LEglise grecque.
Le Corps des Cadets ou VAcadémie militaire, le
seul dans son genre dans le pays, est un institut
très bien organisé.
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Un Pensionnat de demoiselles et une Ecole pri-
maire.
Ho tels:




Frédéricshamn, comme toutes nos villes en Fin-
lande, est situé presque en rase campagne, car
en général nos villes ont plus de ressemblance à
des villages à l'étranger, qu'à des villes même. De
belles terres et des villas entourent la ville, entre
autres à quelque distanee, la terre de Sippôla, re-
nommée pour le fromage délicat qu'ony fabrique,
et qui a le plus de ressemblance au fromage suisse
Suite âte la, toute B. de Frédéricshamn
à Vibourg.
Stations: De Frédéricshamn à]
Grœnwik, à Pytar-I Distance d'à
lax, à Urpala, à Sek- > peu près on-
kijervi, à Nisalax, ai ze milles.
Kiiskilès, à Vibourg, )
Endroits remarquables
La route n'a rien d'attrayant; la nature est
pauvre et sauvage: des montagnes nues et des for-
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mations de rochers se succèdent de temps en
temps. Il s'y présente une vue assez pittoresque,
mais en général le pays n'est pas beau.
Vibourg.
La ville, se datant du commencement du treiziè-
me siècle, est fortifiée et compte entre 8 et 9,000
habitants. Elle est plutôt allemande que suédoise.
On y entend au moins cinq langues différentes.
Le commerce y est florissant. La ville renferme
la résidence d'un président de la Haute cour de
justice et d'un gouverneur, un gymnase, deux éco-
les de demoiselles, une école élémentaire et une
école préliminaire pour le Corps des cadets de
Frédéricshamn; une Société de littérature, une So-
ciété d'agriculture, deux journaux et dix casernes.
La ville ou la cité est très petite de circonférence,
mais les faubourgs sont assez grands.
Edifices publics:
Le Château, bâti en 1293, est situé sur un îlot.
Le Palais du président et la Haute cour le
justice.
La Résidence du gouverneur.











La Maison Motti. i
La poste aux chevaux (Yeschiwargorde).
Environs:
Il y a peu de villes qui puissent montrer des
environs aussi beaux et aussi riches que Vibourg.
Une des plus belles possessions, est le château de
Monrepos, appartenant à la famille du b"ron Ni-
colaï. Ce château champêtre est entouré d'un
parc magnifique, où le goût et l'art se mêlent par-
tout; ici des ponts, là des statues, ici des obélis-
ques, là des pavillons et des érémitages; le tout don-
ne aux voyageurs une distraction de plusieurs heu-
res. Le tombeau de la famille, creusé dans les
rochers d'un îlot, réuni à la terre, fermé par un
pont, est d'un goût gothique. La statue de Wei-
nemœinène, dieu de la mytologie finlandaise, y
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est bien placée parmi les rochers, sur la rive gau
che du parc.
Le canal de Satma, œuvre gigantesque en
pierre de granit (voir le Chap. VI).
Les villas de riches négociants de Vibourg of-
frent à l'oeil, par leur magnificence et par leur
goût, des couleurs de toits vert claire et des mai-
sons roses, quelque chose de nouveau.
Suite &e Va toute B. de Vibourg à
St. Pétersbourg.
Stations: DeVibourg à Lillpéro, \ Distance de
a Hotokka, à Kyyrola, I quatorze
à Pamppala, à Kivinebb, ( ailles oui, Raïaïoki, à Bïelosstroffa j
à Dranischnikoff, à St. Pé-j vers'testersbourg. >
La route n'a rien de remarquable. La frontiè-
re entre le Grand-Duché de Finlande et la Russie




THouteC. d'Abo à Tornéo et à Avasaksa , par Rau-




■Stations: D'Âbo à Houmikala, \
à Nihattula, à Nœstis,F Distance de
à Létala, à Ihodé, { dix milles,
à Ounaïa, à Raumo. )
Une nature triste et inculte, des formations ex-
traordinaires de rochers des deux côtés de la
route, sont les seules choses à y remarquer; entre
la première station et la ville d'Abo, la terre de
Melzékulès se présente du côté droit, et tout près
de la station de Nihattula est la terre de Kankase.
Raumo,
ville, fondée au commencement du quatorzième
siècle, est aujourd'hui sans importance et n'a pres-
que aucun commerce. La population monte à 2,500
habitants. Cette ville fut au temps catholique le
centre de la civilisation du pays. Elle est célèbre
pour sa grande fabrication de dentelles.
Edifice:




La Poste aux chevaux (Yeschivargorde), seul
hôtel dans la ville.
Environs:
Hors de la ville, une petite promenade ou parc.
Suite de Va Toute C. de Raumo à Bjœrneborg. .
Stations: De Raumo à Lappïocki, j Distance deà Irnante à Handby, gix mm^
à Bjœrneborg. >
La route est uniforme. Quelques terres et égli-
ses sont les seules choses qu'on y voit. D'lrïant,é
un chemin conduit à la terre de Wuoïoki, très
bien bâtie.
Bjœrneborg,
bâti en 136ô, a 7,000 habitants, ville qui a beau*
coup gagné en fait d'embellissements. Après l'incen-
die de 1852, on peut dire que la ville est nouvel^
le. Le commerce et l'industrie y marchent bien.
Le port et le chantier de construction de navire»
sont très éloignés de la ville, savoir à Reefsœ.
Edifices publics:
La Nouvelle Eglise est sous construction, et cel-
le qui est bâtie en bois, n'est que provisoire.
LHÔtel dé Ville, sût là place du même nom?
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(Rodhoustorguet), une maison d'assez belle appa-
rence, sauvée de la dernière incendie.
Hôtels:
La Poste aux chevaux (Yesckîwargorde).
L'Hôtel d'Otava, bien tenu, sur la Place de l'Hô
tel de Ville.
Environs:
Sofiengarten, immense fabrique d'alumettes chi-
miques, située sur une île dans la rivière de
Kumo, a un dépôt à Paris et expédie ses produits
aux Indes et àla Chine. La fabrique appartient
aujourd'hui à une compagnie. En 1858 elle a été
évaluée à la somme de 300,000 roubles — à
1,200,000 francs, et donne 15 pour cent de pro-
venu.
Rœfsœ, nom d'une île formant le port de la
ville et situé à l'embouchure du fleuve de Kumo,
a un parc et quelques maisons de campagne, ha-
bitées en été par les habitants de la ville.
Luvia , chantier de construction de navires, à
deux milles de la ville, a de belles situations.
Kumo, fleuve, où l'on fait la pêche . renommée
de saumon et de platte, ce qui offre un spectacle
intéressant.
Koïvisto, possession bien bâtie, à quelques vers-
tes de la ville. • . . ~.;,...■
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S\nte &e Va \oute C. de Bjœrnéborg
à Christinéstad.
Stations: De Bjœrnéborg à Norrmark,]
à Pïrtiïèrvi, à Tuorila, /Distance de
à Hongaïervi, à Oemossa, > neuf milles
à Trèskvik, à Hocksell, let 6 verstes.
à Christinestad. )
Plus on arrive au nord dans la province d'Oster-
bottnie, plus la terre devient plate et les routes
monotones. Si le climat y était plus doux, il y
aurait des mines d'or dans les vastes champs qui
s'étendent sous l'œil, mais presque tout le nord
du pays souffre beaucoup des grands froids qui
surviennent souvent en été.
Christinéstad,
bâti en 1649, sous le règne delà reine Christine, a
2,500 habitants. Le port y est magnifique, le commer-
ce assez considérable et la ville a une forte exporta-
tion de goudron, de potasse et de produits de bois de
bâtisse. Une filature de coton, une grande tanne-
rie d'après méthode anglaise, une école et, aux
environs, autour du lac et au côté d'est de la ville,
plusieurs maisons de campagne, habitées en été,
est ce que l'on trouve dans cette ville et aux en-
virons.
Kaskœ est à peu de distance. Cette petite ville
compte 700 habitants, a un port magnifique, mais
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très peu de commerce. Au reste, la ville n'a rien
de curienx à voir, si non un pont de pierre de
granit de 380 pieds de longueur, qui unit la ville,
située sur une île, avec la terre ferme. Une fa-
brique de faïence est nouvellement construite tout
près de la ville. La pêche fait l'occupation essen-
tielle des habitants. Dans ces deux villes l'Hôtel
de la poste aux chevaux (Yeschivargorde), est le
seul endroit de refuge d'un voyageur fatigué.
Suite &e Va 'voûte C de Christinéslad à Wasa.
Stations: De Christinéstad à PiélaxA
à Nesby, à Oevermark,/ Distance de
à Pœrtom, à ïohannis->huitmilles et
dal, à Rimai, à Toby,l 8 verstes.
à Wasa. )
Cette route, si peu attrayante à cause d'une na-
ture stérile, offre pourtant de l'intérêt pour le Fin-
landais qui sais qu'en 1808 et 1809, maintes ba-
tailles y furent livrées entre les troupes suédoises
et finoises et celles des Russes.
Wasa.
Avant la dernière guerre, cette ville portait en-
core le grand nom de Wasa, le même que, dès le
Premier, la famille héroïque des Gustave a porté,
jusqu'à ce que Gustave IV fut détrôné. Mais par
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malheur la ville fut incendiée en 1852; recon-
struite en 1854 à une nouvelle place, elle reçut à
cette occasion le nom de Nicolaïstad. Dans l'an-
cienne ville se trouvait une Haute cour supérieure
de justice dont le palais, élevé sous le règne dé
Gustave 111, est d'une belle architecture; il fut sau-
vé de l'incendie, et est aujourd'hui destiné, dit-on,
à servir d'église à la paroisse de Wasa. La ville
contient la résidence d'un gouverneur, un gymna-
se, plusieurs écoles, un comptoir de change, une
imprimerie et elle a un journal; le tout sera transpor-
té dans la nouvelle ville quaud elle sera bâtie. Quel-
ques familles se sont fait des noms renommés, com-
me horlogers: la famille Kœnni et celle de Sér-
kilé en sont les plus remarquables. Le port de
la ville est à Brendœ. Les habitants des environs,
ainsi que dans presque toute la province d'Oster-
bottnie, sont des charpentiers renommés, surtout
en fait de construction de vaisseaux.
Suite &e Va toute C de Wasa à Ny-Carléby.
Stations: De Wasa à Martoïs,\
à Bïœrni, à Ka ské D . Btanceby, a Kovnoki a ron huit milles




Rien en fait de beauté de nature. Les ' stations
d'Oravaïs et de ïuthas sont près des champs de
bataille des mêmes noms du temps de la guerre
de 1808 et de 1809. A sept verstes de l'église
d'Oravaïs sont les usines de Kimo, et près de la
station d'Oravaïs sont les forges du même nom.
La route est plate et fatigante pour l'œil.
Ny-Carleby,
fondé en 1617, a 1,200 habitants, peu de commer-
ce; le port est éloigaé de la ville. Le seul hôtel
est la station de poste aux chevaux (Yeschiwar-
gorde). Une école et quelques fabriques de peu
d'importance complètent le tout.
Suite <Ve Va \oute C. de Ny-Carleby à Jacob-
stad et à Gamla-Carleby.
Stations: De Ny-Carleby à Sundby,\
à Jacobstad, à Sund-/ Distance di-
by, àKroksnèse, à Ab-> recte de six
bors, à Brsendbaka àl milles.
Gamla-Carleby. J
Comme on peut voir sur la carte, la distance
entre les deux villes est très courte; il n'y a qu'une
station.
Jacobstad,
fondé en 1653 par Ebba Brahé, veuve de Jacob
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De la Gardie, a 1,600 habitants et un commerce as-
sez florissant. C'est dans cette ville que le poëte
Runéberg fut né. Les habitants l'ont honoré d'une
maison de campagne, située tout près de la ville',
et portant le nom de "Runebergs Stuga", (cabane
de Runéberg). En fait de curiosités et de souve^
nirs historiques, il n'y a que l'église de Pédersœ-
ré, bâtie en pierre de granit l'an 1200. Une
brasserie et une fabrique de tabac font les indus-
tries de la ville.
La Poste aux chevaux (Yeschiwargorde), seul hôteL
En retournant à la station de Sundby, on con-
tinue le voyage à
Gamla-Carleby
qui date sa fondation de 1620. La ville a son
nom de Charles VIII', fils de Kanut. Elle est
très commerçante, compte entre 2 et 3,000 ha-
bitants, fait l'exportation de goudron, de potas-
se et de produits de bois de bâtisse, et a une fa-
brique de tabac et deux écoles.
La Poste aux chevaux (Yeschiwargord), seul hôtel.
Suite à,e Va toute C. de Gamla-Carleby
à Brahéslad.
Stations: De Gamla-Carleby à WiM
tik, à Piétzo, à Kyyrélé,/
à Tuorila, à Ruokola, àv Distance de
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Antilla, à Maninene, à( quatorze mil-
Karialuoto, à Wuotila, les ou de
à Hannila, à Lukkari- 140 ver-
la, à Brahéstad. J stes.
On s'approche du nord de plus en plus. Entre
les villes de Brahéstad et d'Uléoborg, il y a des
montagnes et de grandes forêts; de l'autre côté
d'Uléoborg la terre est plate et unie.
Brahéstad,
fondé en 1649, porte le nom du plus aimé de nos
gouverneurs-généraux, Pehr Brahé. La ville a 2,500
habitants, un commerce assez considérable, un chan-
tier de co%truction de navires et une bibliothèque
littéraire et publique.
La Poste aux chevaux (Yeschiwargorde), seul hôtel.
Suite de Va toute C. de Brahéstad
à Uléoborg.
Stations: De Brahéstad à Lassila,] Distance de
à Patakoski, à Karin-I huit milles
kanda, à Kyrœ, à Bi-> et demi
si, à Korpéla, àUléo-\ d'à peu
borg. J près.
On remarque entre les stations de Patakoski et
de Karinkanda l'église de Siikaïoki. C'est ici qu'en
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1808 une des plus fameuses batailles a été livrée
entre les Suédois et les Russes.
Uléoborg,
bâti en 1605, compte 6,000 habitants, a un com-
merce considérable et la résidence d'un gouverneur.
La ville est très riche et montre un luxe parisien;
Les toilettes et les salons d'Uléoborg peuvent être
comparés à ceux des plus grandes villes de l'Europe.
Uléoborg est le berceau du poëte Michael Franzén,
évêque en Suède. Les ruines d'un château sur une
île, au milieu de la rivière d'Uléo, font les seuls
souvenirs des temps chevaleresques.
Hôtels:
La Société.
La Poste aux chevaux (Yescfkiwargorde), et
plusieurs maisons garnies.
Les environs sont assez pittoresques.
Suite de Va toute C. d'Uléoborg à Tornéo
et à Avasaksa.
Stations: D'Uléoborg à Hokana,^
à Saanio, à Brussila,! Distance de
à Wuornas, à Guèsti-'^ quinze mil-
la, à Ruikka, à Postii les et 4
à Rautiala, à Anun-\ verstes. ,
di, à Tornéo. /
On y passe plusieurs fleuves et rivières, ia nature
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devient de plue en plus déserte, sauvage et pauvre,
et la végétation très faible.
Tornéo,
fondé en 1621, a 650 habitans et exporte du sau-
mon, de la platte et d'autres poissons.
La Poste auxchevaux (Yeschiwargorde), seulhôtel.
Pour ceux qui désirent faire le voyage à la mon-
tagne d'Avasaksa, pour y voir le phénomène de la
Saint-Jean qui dure à partir du 10 du mois de Juin
jusqu'à la fin de ce même mois, nous donnons la
description de la route suivante.
Stations: De Tornéo à Cuva,) Distance de six
a Ruossu, à lunti,f miUes et gix
a Hirtsiœ, a lurva, ( vergtes
a Avasaksa. 1
Avasaksa,
montagne de 750 pieds de hauteur, près du cercle po-
laire; la nature de cette montagne est d'une beauté
sauvage. En montant sur la plate-forme, on y voit le
soleil jour et nuit, durant troisgemaines. En descen-
dant vers l'horizon, il forme comme un globe rouge,
et se lève de nouveau à minuit en reprenant sou
éclat ordinaire. Ce phénomène y attire une mas-
se d'étrangers, surtout des Anglais, quelquefois des
Français, adonnés aux sciences. Le voyage paraît
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une chose peinible et l'est en vérité; mais l'on en est
bien récompensé par la vue majestueuse que l'on y
rencontre. Un restaurant, muni d'une nourriture
simple mais saine, offre au touriste la fortune du pot.
Ce n'est que dans le chapitre suivant que nous
citerons les vues des belles situations de Finlande.
Pour commencer, nous entrerons dans l'intérieur
du pays. Cette première entrée offre déjà une
quantité de belles vues, pourtant incomparables à
celles qui se présenteront plus avant.
Chapitre IV.
ÎVoute D. D'Abo à Tavastéhouse et à Tammer-
fors. Courte description des paroisses de
Kangasala, de Birkala et de Kyro.
D'Abo à Tavastéhouse.
Stations: D'Âbo à Katko à ïuva,) Distanced >en_
aS]ourdila, à SorvastoJ viron dix.
àlockis à Kusto, à huitmilles
Portas, à Liétzankou-I -ion
ku, à Koustila, à Kuo-\ yerstes.
vala, à Tavastéhouse. '
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Environs remarquables sur la route
d'Abo à Tavastéhouse.
A la station de ïuva ou tout près de cette sta-
tion est située la terre du même nom, remarqua-
ble comme lieu de naissance du baron Gustave
Maurice Armfelt, favori de Gustave 111, et pen-
dant quelque temps gouverneur-général de Fin-
lande; et du comte Robert de Rehbinder, mi-
nistre-secrétaire d'état des affaires de Finlande à
St. Pétersbourg. Le premier fut né en 1757 et
décéda en 1814. Le second, né en 1777, mort en
1842. Entre les stations de Sorvasto et de lockis,
nous faisons remarquer la belle seigneurie de loc-
kis, bien bâtie, et peut-être la plus grande posses-
sion existante dans le Grand-Duché. Le posses-
seur actuel a évalué cette terre, avec les forges et
les fabriques, à la somme de 300,000 roubles en argent
ou 1,200,000 francs. Il s'y trouve une grande fabri-
que de draps et de tapis, des forges et un beau
parc anglais. Entre lockis et Kusto nous voyons:
Forssa, immense filature de coton, nouvelle et
belle fondation. A côté de Forssa:
Wiksberg, grande fabrique d'étoffes de lin et de
eoton, très bien bâtie.
Entre Kusto et Portas:
Moustiala, institut d'agriculture. La route prend
à gauche en face de l'église de la paroisse de Tam-
méla et l'institut est fort bien situé au bord d'un
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lac. A peu de distance de Mustiala, en continu-
ant la route vers Portas, on observe la belle
terre de
Saaris, située sur une presqu' île. Ici les tou-
ristes ont l'habitude de descendre de voiture et
de monter sur les hauteurs de Kauhola. C'est
une des vues des plus majestueuses et des plus
riantes qui se trouvent dans le pays. Une fois
sur la plate-forme, on trouve des bancs de repos,
et de là, on peut en toute tranquillité jouir de la
belle vue: à droite, la maison de campagne de
Saaris, entourée d'un taillis d'arbrisseaux, d'un
petit pont, d'une maison de bain, et derrière les
hauteurs, du côté gauche, des lacs. L'on apperçoit
encore des églises et des campagnes variantes, de
petites îles, jetées comme par hasard par ci par
là dans les eaux calmes des lacs limpides. Le
reste de la route ne cesse point d'occuper toute
l'attention du voyageur. Avant l'entrée de Tavas-
téhouse, on est surpris par la vue des hauteurs de
Hatelmala, d'où se présente la ville au pied de
la montagne, entourée de lacs et de collines vertes.
Tavastéhouse,
fondé en 1638, a 3,000 habitants, la résidence
d'un gouverneur et un dépôt militaire.
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Edifices publics :
Le Château* bâti en 1249 par Birger Jari.
La Résidence d'un gouverneur.
Le Gymnase.




La Poste aux chevaux (Yeschiwargorde).
Environs:
Le Parc, une belle promenade et des vues ma-
gnifiques.
Le Chemin de fer. On est en œuvre de con-
struire un chemin de fer entre Tavastéhouse et
Helsingfors. Les travaux méritent d'être vus.
Haga, belle terre à deux milles de Tavastéhou-
se, a un beau parc et une situation pittoresque.
Suite àe la, wvite D. de Tavastéhouse à Tam-
merfors, par la paroisse de Kangasala.
Stations: De Tavastéhouse à Sy- \
riantaka, à Wistiala, / Distance de
àllmiola, àOnkala, à> huit milles ou
Houtïèrvi, à Tammer- \ 80 verstes.
fors. )
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Environs remarquables sur la route de Tavastéhoase
et de Tammerfors.
Il y a peu de situations aussi ravissantes et
attrayantes que celles de la route entre Tavasté-
house et Tammerfors. Elles méritent qu'on s'y arrê-
te, en descendant de voiture de temps en temps,
pour gravir les hauteurs et contempler cette natu-
re en même temps riante, majestueuse et sauvage:
des milliers d'îles qui se baignent dans des mil-
liers de lacs. — Entre Onkata et Houttèrvi est
située la terre de Joutsenïémi. C'est ici qu'il faut
atteindre les hauteurs de la montagne de Kanga-
sala, pour y jouir d'une vue rare, A côté de
Féglise de Kangasala, la montée est plus fatigante,
mais elle en récompense richement la peine; la
vue est brillante et l'on peut y compter quinze
ou seize différents lacs, des masses de bel-
les campagnes et une foule de bateaux, sur-
tout pendant le dimanche. Avant d'arriver à
Houtïèrvi, on voit la belle terre de Wexieu qui
a un beau parc et une vue pittoresque. Entre
Hautïèrvi et la ville, non loin de l'église, on voit
la terre de Lïouksïala^ qu' habita jadis la veuve du
roi Eric XIV, Catherine Mânsdotter, enterrée en
1577, dans la Cathédrale d'Âbo. Quelques frag-
ments de ruines et un beau jardin restent de
ces temps passés. La paroisse de Kangasala est
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renommée pour ses belles situations et pour la
bienséance des habitants.
Tammérfors,
bâti en 1779, a 3,600 habitants. En 1821 la ville
eut les privilèges de ville libre; c'est la plus gran-
de ville manufacturière de Finlande. Tammérfors
est dans notre pays ce que Mulhouse est en Alsace.
Des filatures de coton et de laine, des tisseries de co-
ton, une immense fabrique d'étoffes de lin, des fa-
briques de papier blanc et de papier peint, de tabac
et une brasserie considérable «ont ici établies.
Hôtels :
La Poste aux chevaux (Yeschiwargorde).
Mme Lundahlç maison garnie, bien t^nue.
Environs:
Un parc charmant, près d'une cascade qui cou-
pe la ville en deux, appartient à la fabrique de
Finnlaysson & C:nie (Mr Nothbeck). Les environs
méritent d'être vus et un voyageur doit consacrer
quelques jours, pour y faire des excursions à Tam-
mérfors et à la paroisse de Birkala etc. La pre-
mière terre remarquable, en sortant de la vil-
le, est celle de Hatanpai, remarquable par ses
forges, ses usines et un parc magnifique. Le
nom de Hatanpai (Tête de Chapeau) a son origine
du temps d'Adolphe Frédéric, roi de Suède. Cette
terre, fut le point de réunion des Finlandais, ayant
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dans les temps appartenu à la partie, appelée^les
chapeaux; du temps de ce roi, la Suède était di-
visée en deux parties politiques: la partie fran-
çaise, les chapeaux, et la partie russe, les bonnets.
En arrivant au presbytère, à la place de la vieil-
le église, on a l'occasion de se procurer une bar-
que pour se faire conduire à la rive apposée, ou
à la nouvelle église, d'où l'on jouit d'une vue pit-
toresque. Les terres de Martïala , de ff'ik et de
Nokkïa méritent d'être vues; on fait cette prome-
nade à pied. Arrivé à Nokkïa, renommé par une
chute d'eau admirable et une vue majestueuse, l'on
doit faire par le même chemin le retour à Tam-
merfors, ne pouvant trop admirer ces sites pitto-
resques et riants. Le voyage de Tammerfors àla
paroisse de Tavasté-Kyro se fait par la route du
mord de la ville ou par les stations de Yliïairwi
et de Manala. C'est pour visiter la charmante
cascade de Kyro que nous offrons aux étrangers
cette petite excursion; la cascade a quatre-vingt-
deux pieds de hauteur, et jette ses eaux avec fra-
cas entre les rochers d'un paysage sauvage. Au
commencement de l'été, cette chute d'eau se pré-
sente le plus favorablement que possible. Beau-
coup de voyageurs visitent annuellement ces con-
trées pittoresques et cette cascade imposante. sL'hos-
pitalité finlandaise procure toujours à l'étranger
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des subsistances agréables pour faire des courses
hors des routes principales.
Chapitre V.
Wovrte TEi. De Tavastéhouse à Kaïana par les
villes de Heïnola, de St. Michel, de Nyslott et
de Kouopïo. Courte description des paroisses
de ïoroïse et d'ldénsalmi.
De Tavastéhouse à Heïnola.
Stations: De Tavastéhouse à Heï-^. , ,
nékankas, à Tanttila, / I^tance de
à Putula, à Kourhila,} onze milles
à Wessivehmaïse, à\ _,_,. ou ,
Wièrumaiki, àHeïnola. ) 110 verstes-
La nature de ces contrées est variante; on fait
le voyage entre des forêts sombres de pins et de
sapins; on parcourt des bosquets de feuillage,
en montant et en descendant les hauteurs. La par-
tie, la plus belle, est celle de Kourhila à Heïnola.
Heïnola,
petite ville, fondée en 1779, a 1,000 habitants et
une école élémentaire, mais presque point de com-




La Poste aux chevaux (Yeschiwargorde).
Suite A.e Va route IL. de Heïnola à St. Michel.
Stations: De Heïnola à Lusi, à\_. A , ~
Paaso, àKuorti, àHol-/ Di^nce de dixta,àOhvénïémi,àToï-l mll!e/ et
vola, à Hindikka, à veï,stes ?u 104
Riiska, à St. Michel. ) verstes-
Il y a quelques années qu'un malfaiteur, nommé
Adamson, fit ses ravages et ses assassinats sur la
route entre Lusi et Paaso. Après avoir tué plu-
sieurs personnes, il fut arrêté et condamné à mort.
Ce fut sur les pleines de Lusi que l'exécution de-
vait avoir lieu, mais on lui a remis la peine, et il a
été eonduit en prison à perpétuité. — Il mourut, il
y a trois ou quatre ans, à la forteresse de Svéa-
borg. Les sites de cette route sont moins remar-
quables.
St. Michel,
fondé en 1838, est chef-lieu de la province du même
nom. La ville, ne comptant que 600 habitants,
a une résidence d'un gouverneur. La communica-
tion par bateau à vapeur à Nyslott et à Kuopio,
se fait par le lac de Saïma, ainsi qu' à Willman-
strand et à Vibourg par le canal.
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Hôtels :
La Poste aux chevaux (Yeschiwargorde).
Une ou deux maisons garnies.
Suite &e Va route IL. de St. Michel à Nyslott.
Stations:De St. Michel à Toplo-\
ses, à KnutilanmaikiJ Distance de on-
à Tourakkala, à l?ii-( ze milles et
kilai, àPaloiïs, àKal-r deux verstes
konpai, à Kallislax,lou 112 verstes.
à Nyslott. J
Un moyen commode et agréable de faire ce voyage
est de prendre place sur up bateau à vapeur de
St. Michel à Nyslott et â Koupio. Le moyen de
transporter les voitures sur le même bateau rend
le voyage agréable, et il est même à conseiller de
faire ce voyage, car c'est ici qu' on verra les en-
droits les plus pittoresques de la Finlande.
Nyslott (Château neuf),
fondé en 1723, petite ville de 900 habitants, située
entre les lacs de Haapavési et de Pihlasvési dans la
province de St. Michel. Le château d'Olofsborg
est situé sur un roc, tout près de la ville; dans
le temps ce château fut fortifié, mais il est àpré-
sent presque en ruines.
L'Hôtel de la Poste aux chevaux (Yeschiwar-
gorde),
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Les environs de Nyslott méritent d'être visités par
les voyageurs. En prenant la route d'est par les sta-
tions d'Anttolla, Kullénoïse et Rittika, on passe la
magnifique montagne de Pungaharïou, peut-être la
plus belle contrée du pays. En été on a le plai-
sir d'y entendre souvent de la musique. Deux au-
berges, très bien tenues, procurent au touriste le
plaisir de pouvoir y passer une journée entière.
Il est très certain qu'un étranger qui n'a pas vu
les hauteurs de Pungaharïou, la cascade d'lmatra et
la paroisse de Birkala, ne puisse dire qu' il a vu
les beautés de la nature finlandaise. En voyant
les endroits cités, vous croyez vous trouver ou
sur les hauteurs de la Suisse saxonne, ou près du
Niagara en Amérique, ou dans les riantes vallées
de l'ltalie du nord. Malgré cette ressemblance,
la nature est origininelle, ce qui plaît à tout étran-
ger qui visite ces contrées.
Suite &e Va toute "E. de Nyslott à Kouopiou.
Stations: De Nyslott à Kallislax,\
à Packumèki, à Rau- J
dasalo à Riutais àl Digtancededix-
Foras P*™), àKa-F huit mmeg ettaéntax, à rukiansa-V un yerste QaK aOsmaierwi, a iBl vertes.Kausalo, a Wehmas-I
mèki, à Henriksnèse, ]
à Koupio. /
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Comme nous l'avons dit, im voyage de Nyslott
à Kouopio, par bateau à vapeur, est peut-être à pré-
férer, surtout à cause de la maigre nourriture des
stations dans l'intérieur du pays; mais chose certaine,
c'est que chaque voyageur, ayant une bonne voi-
ture, est maître de s'arrêter où cela lui plaira,
ce qui fait qu' il puisse mieux examiner et visiter
les belles contrées du pays. A la station de Forss
(loroïs), il mérite de passer une journée pour se
croire dans les riantes campagnes des environs du
Lago di Como ou du Lago di Maggiore. Par une
belle soirée d'été, la vue se présente dans son
charme le plus haut, et on s'oublie parfois en rê-
vant à la divinité qiii a pu créer de pareilles si-
tuations: un lac, une église, une montagne, une
riante maison de campagne, un rocher, tous dis-
persés par-ci par-là, donnent une agréable varia-
tion à l'œil qui ne s'y fatigue jamais, loroïs est
une paroisse, très peuplée de gens d'état et de gens
comme il faut, et elle a acquis le prénom de "Pe-
tit Paris", à cause de la vie élégante que l'on y mè-
ne. L'église de Leppaiwirta est joliment située,
et les forges de Warkqus sont tout près du grand
chemin.
Kouopio,
fondé en 1776, a 3,500 habitants, la résidence d'un
évêque et d'un gouverneur, et possède un gym-
nase. Quoique cette ville soit située dans le coeur
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du pays, elle fait un grand commerce direct avec
l'étranger, car l'on peut faire par eau tout le voya-
ge de Kouopio à Vibourg. Elle contient une im-
primerie, deux écoles et a un journal.
Ho tels :
La Poste aux chevaux (Yeschiwargorde).
On trouve en outre dans la ville plusieurs per-
sonnes qui ont à louer des chambres garnies.
Les environs de la ville sont très joliset offrent
aux étrangers le moyen de faire des excursions
plusieurs jours de suite.
Suite &e Va toute entre Kouopio et Kaïana.
Stations: De Kouopio à Toïvola,\
à Kasurila, à Polies, j
à Païouïèrwi, à Savo- j
ïèrwi, à Taïpalé, àl Distance de
Paloïs (ldènsalmi), à f dix huit mil-
Ryhylènmèki, à Wi-/ les ou 180
nimèki, à .Wenèïen-i verstes.
ïerwi, à Sukéra, àl
Torréla, à Kaunala, |
à Kaïkkola, à Kaïana. j
Entre Kouopio et Ryhylènmèki de superbes jar-
dins naturels se succèdent, surtout en se rappro-
chant de la station de Pâlots (ldènsalmi) et des en-
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virons de l'église d'ldènsalmi. Les excursions en
bateau à voiles ou en barque à rames, offrent aux
étrangers beaucoup de plaisir.
Kaïana,
fondé en 1650, ayant 550 habitants, est fort bien
situé sur une montagne au milieu de deux magni-
fiques caseades qui offrent un spectacle ravissant.
Le château de Kaïanéborg, sur une île, au mi-
lieu de chutes d'eau, est aujourd'hui en ruines. En
181$ l'empereur Alexandre- ler y fit une visite.
L'historien Messenïus fut au seizième siècle prison-
nier dans ce château, durant vingt années, pour
causes politiques. Deux siècles plus tard notre
fameux compatriote Elie Lœnnrot y passa vingt
années de sa vie en qualité de médecin ety publia
les chants nationaux de "Kaléwala." La ville de
Kaïana est sans importance; l'industrie et le com-
merce y sont encore dans leur berceau.
Chapitre VI.
Woute ¥. de Vibourg à Willmanslrand par le
canal de Saïma; de Willmanstrand à Keks-
holm et à Sordawala; le lac de Ladoga
et le couvent grec de Walamo.
Stations: De Vibourg à Willmanstrand par terret
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De Vibourg à Huuhi-)_.
,
, ■ .joki, à Kananoïa, de cinq
à Hottis, à Will-f miUe9 fou 50
manstrand. ) verstes.
Cette route suit le canal du côté gauche. Un
moyen bien plus commode et agréable de faire
cette route, c'est de prendre place à Vibourg sur
un des bateaux à vapeur qui monte le canal jusqu'
à Willmanstrand. Les travaux de ce canal sont
charmants. Le canal, bâti en pierre de granit
avec ses écluses, mérite d'être vu. Le fameux
ingénieur en chef suédois Mr Ericsson a guidé ces
travaux gigantesques. Les bateaux qui montent le
canal, font des voyages jusqu' à Kouopio.
Willmanstrand
date ses privilèges de place marchande dès l'an-
née 1547, et ses privilèges de ville dès l'année
1727, a 1,200 habitants, mais rien de remarquable, si
non une immense maison de détention pour femmes.
Hôtel: La Poste aux chevaux (Yeschiwargorde).
SuxVe &e Va toute ¥. de Willmanstrand à
lmatra et à Kexholm.
Stations: De Willmanstrand à Soout-\ Dj stance desénus,àSiikolar/mfl«r«;J trdze mil.
Kiskapïètiles, aMiéttilès,N es et ( jeux
à Néponièmi, à Sikion-[ verstes oumèki, àPukinièmi, àKex-\ -^ verstes.holm. i
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La nature est pittoresque et attrayante et la rou-
te, à la station de Siikola, est belle. Descendez de
voiture et contemplez avec admiration le Niagara
de Finlande, cette charmante et pittoresque cas-
cade d'imatra. La cascade a 116 pieds de hau-
teur; le bruit que produit l'eau en tombant s'en-
tend à six verstes de distance. Le fleuve, au des-
sus de la chute d'eau, est de 1,000 pieds de lar-
geur, et les eaux s'y percent avec force entre des
rochers, à peu près de 130 pieds de distance. Au
bas de la cascade s'élève une colonne d'eau de
2,000 pieds de hauteur. On y trouve deux pa-
villons, ou "belles vues" et une auberge, située près
de la cascade, où les touristes se fournissent ordi-
njairement de pierres rondes, formées par l'eau.
Notre Niagara mérite uniquement un voyage pour
la beauté et la grandiosité de la nature. Non loin
d'imatra est située la paroisse de ïaiskis (Jàskis),
où. la population conserve le costume primitif que
portait les anciens Finlandais avant la chrétienté.
Sur la route, avant d'arriver à Keksholm, on pas-
se les grandes terres d'lllmès et de Poukkinïèmi;
aux environs de cette dernière terre la route est
fort belle; on suit le lac de Ladoga qui, par une
belle soirée d'été, se présente admirablement.
Kexholm
date sa fondation de 1611, a 1,500 habitants, est
fortifié, et situé sur une île à l'embouchure du
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fleuve de Wouoksen. La forteresse est une des
plus anciennes du pays, bâtie avant 1293, car à
cet époque le Suédois Torkel Knutsson s'en em-
para et les Russes la reprirent en 1296. En 1580,
le Suédois Pontus De la Gardie s'en fit de nou-
veau le maître; ensuite, en 1710. la forteresse
tomba entre les mains de Pierre le Grand. Le
commerce y est assez 'considérable sur St. Péters-
bourg et sur toute la Russie. La villç a des com-
munications par bateau à vapeur sur le lac de La-
doga à St. Pétersbourg, à Sordavala et au cou-
vent de Valamo. Le fleuve de Wouksén forme,
en se jetant dans le Ladoga, une cascade de dix-
huit pieds, ce qui rend la situation et les environs
de la ville encore plus pittoresques. — Il s'y
trouve une école et deux hôtels ou maisons
meublées, outre la poste aux chevaux (Yeschi-
wargorde).
Suite Oie Va toute F. de Kexholm à Sorda-
vala, par terre.
Stations: De Kexholm à Poukkiniè-}Distance de
mi, àKronoborg, à Maan-/douze mil-
silta, à Ihalanoïa, à Lah- > les et un
dènpohïa, à Gordéla, àOt-'l verste ou
sois, à Sordavala. Jl2lverstes.
La route suit les rives de Ladoga et présente
de temps en temps une vue riante et pittoresque.
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Sordavala,
fondé en 1617, a 700 habitants, un assez bon
port, du commerce sur St. Pétersbourg, mais au
reste rien de remarquable. La ville est assez bien
située.
Hôtel: La Poste aux chevaux (Yeschiwargorde).
Environs:
Le couvent grec de Valamo est situé à quatre
milles de la ville de Sordavala, sur une île dans
le lac de Ladoga. Ce couvent est très bien con-
struit, a cinq églises grecques, et plus de cent moi-
nes. L'île a trois verstes de longueur et une na-
ture riche et fertile.
La route de Sordavala se continue à ïoénsou
(voir la Carte), petite ville <le 500 habitants, fon-
dée en 1848 dans la belle paroisse de Liebelitz.
La ville est bien située au bord du lac de Piétis-
t'èrwi. On travaille pour rendre ces lacs pratiquâ-
mes aux vapeurs et peut-être jouira-t-on un jour
d'une communication entre Vibourg, Nyslott et
ïoénsou.
Stations: De Sordavala à Ruttuse,\
à Rouskéala, à Kurik-j Distance de
ka, à Mousko, à Kémiéf douze milles
(Tohmaïèrwi), à Tik-> et sept ver-
kalanwaara, à Honga-i stes ou 127




toutes Mxexses et endroits remarquables hors des
routes générales du "Petit Guide." Com-
munication par bateaux à vapeur.
Pour faire de petites traversées par-ci par-là
dans le pays, nous conseillons les étrangers de se
procurer la carte de Mr B. A. Lindemann qui
se trouve dans toutes les librairies du Grand-Duché.
Il est certain que chaque voyageur a ses plans en^ fait
de voyage, et ne veut pas toujours adopter les lignes
tracées dans "le Petit Guide." Avec la carte de
Mr Lindemann vous voyagerez où il vous plaira et
vous prendrez la route qui vous conviendra. Sup-
posons que vous ayez la dite carte devant vous,
vous vous demandez alors pourquoi l'auteur du "Pe-
tit Guide" ne vous a pas indiqué les villes de No-
dendal et de Nystad etc. A ce sujet nous avons
pensé à un chapitre supplémentaire:
l:o d'Abo à Nodendal. Nodendal (Val de grâ-
ce), fondé en 1443, est une petite ville sans impor-
tance, située à un mille et deux verstes d'Abo, a en-
tre 5 et 600 habitants, une belle église, des ruines
d'un couvent et des environs pittoresques.
Hôtel: La Poste aux chevaux (Yéschiwargorde).
2:0 d'Abo à Kïoulaholme et à Ulistaro.
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3:0 dfAbo à Nystad.
Stations: D'Abo à Houmikala,} Distance de six
à Nihattula, àRakk-r milles et huit
mala, à Hautis, à| verstes ou 68
Nystad. ) verstes.
Nystad
date sa fondation de 1617, a 3,000 habitants,
est le berceau du compositeur Crusell et du
peintre Ekman. Le commerce y est considérable
sur Copenhague et sur d'autres villes commercia-
les. Aux environs sont la terre de Mennaise, d'an-
ciennes forges et la belle terre de Soundsholm.
La Poste aux chevaux (Yeschivargorde).
4:o d'Abo à Ekénèse (voir le Chap. 11. La route
d'Abo à Helsirigfors). A" la station de Bjœrsby, on
prend la route qui conduit à la station de Suidia
et à Ekénèse. La distance d'Abo à Ekénèse est
d'environ douze milles. — Pendant l'été on y ar-
rive par eau ou de Helsingfors ou d'Abo. La
ville d'Ekénèse, fondée en 1529, compte 1,500
habitants, est bien située au bord de la mer, a
une belle église en pierre de granit, une brasserie,
une école, des fabrications de ganteries, mais
n'offre au reste rien de curieux. Les environs sont
ravissants
Hôtel:
La Poste aux chevaux (Yeschiwargorde).
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En face de la ville est la charmante terre de
Westerby.
5:o D'Abo à l'île de Kimito, située à cinq mil-
les de la ville d'Abo.
Stations: D'Abo àßungo, à Sago kyr
koby, à Engelsby.
Pour ceux qui s'intéressent à voir des forges et
des usines, l'île offre beaucoup de belles choses.
Les terres et les endroits les plus remarquables
sont: Dahlsbrouk; Bjœrkboda; Westankèrre, école
d'agriculture; Wik, belle terre avec un parc ma-
gnifique et beaucoup de gibier; Sjœlax, belle situation;
Westanwik; Brainnboda; Skinnarwik; etc. Les
grandes usines de Tukœ et de Mathildedal ne
sont pas éloignées mais situées dans la paroisse de
Bïerno. La paroisse de Kimito a une belle église en
pierre de granit et trois chapelles, savoir les chapelles
d?Anguénïémi, de Dragsfièrde et de Westanfièrde.
6:0 D'Abo aux ruines du château de Koustœ,
situées à un mille d'Abo par la barrière de Nylande
(Nylandstull). Ces ruines sont les restes d'un
château, fondé en 1300 par les évêques Magnus et
Ràugwald. Le château a été bien fortifié, mais il
fut totalement détruit en 1528 par ordonnance du
roi Gustave ler. Les habitants d'Abo ont une quan-
tité de terres dans cette île. En y allant on re-
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marque la belle terre de Raouhalinna. La route
qui traverse l'île mène à la paroisse de Pargas.
7:o De Helsingfors à Tavastéhouse , chemin
direct.
Stations: De Helsingfors à Hel-\
singé, à SkavabœléJ -Distance de
à Nouckars, à Hu-f onze milles et
vïngé, à Hikiaï à[ neuf verstes ou
Tourkhaouta, à Tou-\ 119 verstes.
réngi, à Tavastéhouse./
De la station de Skavabœlé une route mène aux
usines de Mariéfors.
8:0 De Helsingfors à Ekénèse (voir le Cha-
pitre 11, la route B). De la station d'Oeverby
l'on prend en venant de Helsingfors les stations d'
Oeverby à Billskog,]
à Dahl, à Lângvik,f Distance de dix
à Broby et à Eké-| milles,
nèse. )
9:o De Tammerfors à Yuvèskulé.
Stations: De Tammerfors à Houtiïèrwi,"\ Distance
à Ponsou, à Orihvesi, aide quinze
Wilkilé, à Hallinpeinki, à( milles et
Seppola, àïouokslax, àKor-f huit ver-
pilax, à Mouramé, à Yu-\ stes ou 158
vèskulé. / verstes.
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Cette route est pittoresque et intéressante. On
y passe une partie de la paroisse de Lenguelmè-
ki, renommée par le lin qu'ony cultive. La paroisse
de Laoukas, berceau du bibliothéquaire royal de Suè-
de Mr I. Arwidsson, homme de lettres, mort en
1858, est en général une des plus belles contrées
de notre pays. C'est au centre de cette pa-
roisse que l'on fonda, en 1837, la ville de Yu-
vèskulé qui a 600 habitants. Quand les eaux
du lac de Payéné seront navigables, la communi-
cation commerciale sera plus grande et la route par
eau sera ouverte jusqu' à Heïnola. Hors de la pe-
tite ville qui est fort bien placée, l'on jouit d'une
vue magnifique et l'on y trouve un établissement
d'eaux minérales artificielles et un parc pour les
distractions agréables des visiteurs.
Hôtel: La Poste aux chevaux (Yeschiwargorde).
10:o De Yuvèskulé à Heïnola.
Stations: De Yuvèskulé à Moura-\
mé, à Korpilax, à ïuoks-J Distance de
lax, à Seppola, à Pouk-I dix-neuf mil-
koïs, à Walkiala, à Har-( les et six
moïs, à Kaouratta, à Ny-f verstes ou
stellé, àKurhila, à Wei-l 196 vers-
sivehmaïs, à Wiérumé-i tes.
ki, à Heïnola. )
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Cette route est aux bords des rives de Péïèné.
Par fois il s'y présente une perspective admirable
où l'œil ne cesse de contempler ces îles qui bai-
gnent leur verdure dans l'onde tranquille de ce
beau lac.
ll:o De Yuvèskulé à St. Michel.
Stations: De Yuvèskulé à Sakari,\
à Isooksala, à Rouhi-i Distance d'en-
mseki, à ïalasïèrwi, àr viron quator-
Kaoupila, àKangasnié-> ze milles ou
mi, àMoultamèki, àRo-i 140 vers-
mo, à Harïoumaa, à] tes.
Wanhala, à St. Michel/
12:o De Yuvèskulé à Kouopio.
Stations: De Yuvèskulé à Sakari,\
à Kerrkas, à Isolax, àl Distance de
Hyttelé, à Hintikka, àl dix-sept mil-
Kivisalmi, à ToholaxA les et trois
à Lemby, à Wehmas-L verstes ou
mèki, âHenriksnès, à| 173vers-
Kouopio. / tes.
La route entre Kivisalmi et Tojiolax est très
pittoresque et même -poétique, ce qui a donné de
la matière de ses chansons à un poëte populaire
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du nom Pènti Luutinen, possesseur de la station
de Toholax.
13:0 De Yuvèskulé à Wasa,
Stations: De Yuvèskulé à Kettoula,^
à Pekkanèn, à Puttola,
à Asounda, à Haskari, à j
Lankoua, à Pynnenen, àl
Hongamèki, à HongolaJ Distance de
à Pennala, à Kahra, à! trente mil-
Heïkilé, à Péréseïnai-[ les ou 300
ïoki, à Loukko, à Ïoup-V verstes.
pi, à Hippi, à Lahti, àl
Mullukoski, à Kaouko-I
nèn, à Wélémé, à Bior-
ni, à Martoïs, à Wasa.'
La route est triste et monotone. Près de la station
de Lahti, il a été livrée en 1808 une bataille, nom-
mée aujourd'hui la bataille de Lappo.
14:o De St. Michel à Willmanstrand.
Stations: De St. Michel à Pœndi-\
lee, àBrahélinna, àKyy-I Distance de
vési, à Souomennïémi, àl onze milles
Orianlax, à Savitaïpali ou 110
à Tallinén, àWillman-i verstes,
strand. '
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La route, côtoyant le lac de Saïma, est riante
et pittoresque. Tout près de la station de Bra-
hélinna, il a été jadis un très beau château, élevé
par Pehr Brahé 1640. Le colonel Sprentporten
y fonda, en 1770, une école militaire, qui plus
tard fut la fondation du corps des cadets de Fré-
déricshamn. Savitaïpal a une église, située poé-
tiquement. Là s'est livrée, en 1790, une bataille.
La route est charmante surtout entre Savitaïpal
et Willmanstrand. Partout l'on a des vues splen-
dides sur le superbe lac de Saïma.
15:o De Willmanstrand à Nyslott.
Stations: De Willmanstrand à ïout-\
sénou, à Rasila, à Kota-i Distance de
nïémi, à Kéuké, à Huh-f seize milles
kala, à Pirttimèki, à> et cinq ver -
Likakoski, à Soulkava, è\ stes .ou 165
Seppélé, à Kallislax, à] verstes.
Nyslott. /
Ici l'on suit les bords de l'autre côté du lac de
Saïma. Les vues de la station de Huhkala méri-
tent d'être remarquées, ainsi que les sites pitto-
resques des environs de Soulkava.
Il est très sûr que tout voyageur, ayant la car-
te de Mr Lindemann, peut voyager à son aise.
Les routes que nous avons indiquées ci-dessus sont,
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selon nous, les routes les plus remarquables. En
outre il y en a encore à nommer, mais 'ce "Petit
Guide" étant trop petit, nous ne l'avons pas aug-
menté. Passons à présent aux communications
maritimes, et faisons des voyages en bateau à
vapeur.
Chapitre VIII-
La Carte de Finlande, Abrégé géographique.
Distance directe entre les villes de Finlande.
Notices diverses.
l:o. La Carte de Finlande.
La carte attenante au "Petit Guide" est petite
et le texte en est en suédois.
La cause est que cette carte, texte français, ne
fut pas prête quand ce livre fut publié.
A- Couleur verte, le gouvernement d'Abo, chef-
lieu Abo.
Sf. «Couleur rouge, le gouvernement de Nylande,
chef-lieu Helsingfors.
T. Couleur jaune, le gouvernement de Tavasté-
house," chef-lieu Tavastéhouse.
Wi- Couleur bleue, le gouvernement de Vibourg,
chef-lieu Vibourg.
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S, Couleur violette, le gouvernement de St. Michel,
chef-lieu St. MicheL
Wft. Couleur bleue de Prusse, le gouvernement de
Wasa., chef-lieu Nicolaïstad.
K. Couleur rouge de tuile, le gouvernement de
Kouopio, chef-lieu Kouopio.
U. Couleur vert pâle, le gouvernement d'Uléo-
borg, chef-lieu Uléoborg.
2:o. Abrégé géographique.
Le Grand-Duché de Finlande (en finlandais Souo-
mi, ou Souomènmaa) est entouré de la Russie, des
golfes de Finlande et de Bottnie, de la Suède et
de la Norvège. La surface en est de 3,290 milles en
carré suédois ou 6,844 milles géographiques. Ce
pays est entre-coupé de montagnes, d'énormes forêts
et de lacs. Les plus grandes plaines sont dans
les gouvernements de Wasa et d'Uléoborg. Com-
me on peut le voir sur la carte, la Finlande
est remplie de lacs. En commençant au nord, il y a
le grand lac d'Enaré qui coule par la rivière de
Patsioki dans la Mer Glaciale; le lac d'Uléo, près
duquel est bâtie la ville de Kaïana; Lappïèrwi et
Eviïèrwi, deux lacs l'un près de l'autre non loin
de la ville de Ny-Carleby; Piélavési; Kallavési
où est située la ville de Kouopio; Piélisïèrwi qui
se communique avec les lacs de Huœtièïnèn; Pu-
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hèsèlkè et Orihwési qui tombent de nouveau, par
un détroit, dans le lac de Pihlaïavési, uni avec
le grand lac de Saimèn qui de nouveau a son
écoulement par le fleuve de Wouoksèn dans le
lac de, Ladoga; Paiïèné, de dix-huit milles de
longueur, coule par le fleuve de Kymméné dans
le golf de Finlande. Au nord de ce lac est si-
tuée la ville de Yuvèskulé et au midi, la ville de
Heïnola. La ville de Tammerfors est située d'un
côté aux bords de Puhèïèrwi et de l'autre, aux
bords de Nèsiïerwi. Ces lacs sont les plus grands
et les plus renommés qui se trouvent en Finlande.
La carte de Mr Lindemann, ainsi que celle de
Mr Eklund indiquent en spécialité le nombre énor-
me de lacs qui rendent notre pays si beau et si
pittoresque.
Le climat est dur en hiver et la chaleur en été
monte depuis trente jusqu'à trente-quatre dégrés
de Réaumur. — L'industrie et les produits de la
terre font l'exportation^ mais dans un pays encore
si peu connu et si peu cultivé, l'importation sur-
passe de beaucoup les revenus de l'exportation.
La race finlandaise se divise en deux branches
les Tavastiens (Haimailaïsèt) , et les Karéliens (Ka-
rialaïsèt). Ce sont des gens laborieux, braves, tran-
quilles, aimant leur patrie et d'une nature poéti-
que. Les Lapons (Lappalaïsèt) , habitant le nord
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du pays, sont un peuple qui devient de jour en
jour plus pauvre et plus rare. Les Suédois (Ruotsa-
laïsèt) habitent les îles d'Alande et les côtes de-
puis les environs de Wasa jusqu'aux environs de
Lovisa. Les Russes, les Bohémiens et les Alle-
mands sont peu nombreux et habitent pour la plu-
part le gouvernementde Vibourg. En 1851, la popu-
lation s'éleva à 1,660,765 habitants, non comprises
les troupes russes. De cette population, 1,612,932
sont de la religion luthérienne (protestante), 46,833
de la religion grecque et, à peu près, 1,000 person-
nes de la religion catholique. La Finlande aun
archevêque et deux évêques.
La Finlande possède une force militaire, montant
en temps de guerre de 10 à 12,000 hommes,
parmi lesquels 1,000 appartiennent à la garde,
1,000 à la marine et 8 à 10,000 aux troupes à
la^'lsolde du pays, nommées les "Indelta" (voir
î'Almanach de Gotha 1859).
La Finlande a un sénat trois hautes cours su-
périeures de justice, un université, appelé l'univer-
sité d'Alexandre, six collèges ou gymnases, treize
écoles supérieures élémentaires et trente-six éco-
les inférieures élémentaires, non comprise une quan-
tité de pensionnats et d'instituts. Une ligne
thélégraphique électrique correspond entre Abo et
St. Pétersbourg; une autre est en construction
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entreÂbo et Tornéo. La Finlande possède un oorps
d'ingénieurs de ponts et chaussés qui, en ce moment,
est occupé de la construction des chemins de fer.
Les notices, peu détaillées, que nous avons données
dans ce chapitre ne sont que pour donner une idée de
notre pays, si peu connu aux pays étrangers. Que




à Abo, pour la Prusse: Mr J. Julîn.
„
la Suède et la Norvège: Mr C. L.
de Dahlfelt, consul-général.
„ l'Espagne: Mr J. Julin.
„ le Danémarc: Mr C. M. Malm.
„ la ville de Ltibec: Mr Ch. Trapp
à Helsingfors, pour l'Amérique: Mr R. Frenckell.
„ la France: Mr J. H. Eug.
Frondin.
„ l'Angleterre: M? H. Crowe.
„
la Prusse: Mr L. Borgstrom.
„
la Suède et la Norvège: Mr
C. Hernmarck.
„ les Pays-Bas: Mr C. Degener.













Gamla-Carlebl l y) 3481706|14012521678J816| Gamla-Carleby. <
Heïnola 29411621672J3911324118416431 Heïnola.














1401) 44179014981206) 66)750)1181 99)7001427|591[536|311|412| Lovisa.








| 60;3961548j156i270;506;4081354i34113581450;803|195175116231440[337[6Ï9l 56[149l Raumo.
St. Michel 1398;266|568i49514281278j70811041321|6961362136915331301|189;222i6751161|48114211458|Si Michel.
Sordavala 1822)4751^jgé3ia40;3681798i475138ai6651452|4481829|12312681434183514601818|758[88214241 Sordavala.32,478,6^
Tammerfors 11511258i6Ô3j248i310|368i463i19512031413j2911644!3861600;464130213921460125711971212129917231 Tammerfors.| 511 j 0 j i 10|368|463;195j203j413j291
Tavastéhouse |182[1741671127912261285153411111119i48113001560i3171517y38Ï12191460;37612661205124212151640| 83| Tavastéhouse.
Tornéo (728i903i239i631|1Q551915137917411948)43(^6201448|618!839!447T859i4511629i844i9371788i6371716)843i828| Tornéo.
Uléoborg |574j749j 85|477|900|761i225i5871794|275|4661293i463i684|293i705|296|474|6901783i633i483|561f688[674[154|Uléoborg.
Wasa 1191!548|298| 945211658j157j4851493;i07i296|6481 801871146915921 86175013071400;250;5891748i3051373j537]383| Wasa.
Vibourg |565122117351662;38311111875;2711276i864|52915361700i134:35711771843!216;5611500;6171167125714791383i8041650 Vibourg.
Âbo 1193;263|6821290;i37i375;5411301|208^9Ï1397j749i328^ Âbo.A .
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pour la ville de Ltibec: Mr C. Hern-
marck.
à Vibourg, pour l'Angleterre: Mr H. Lorentz.
„ la Prusse: Mr W. Hackman.
„ la Suède et la Norvège: Mr P.
Wahl.
„
le Danémarc: Mr C. Seseman.
„ le Hanovre: Mr J. Dippel.
„
le Meclenbourg-Schwerin :Mr C.
Krohn.
„ la ville de Hambourg: Mr P. Wahl.
„ „ „ „ Brème: MrFr.Wahl.
„ „ „ „ Lubec :Mr Ch. Rothe.
à llléoborg, pour l'Angleterre : Mr Ch. Herlasson.
„ la Suède et la Norvège: Mr L.
Candelin.
„ le Danémarc: Mr C. Bergbom.
à Borgo, pour la Suède et la Norvège: Mr Fréd.
Sneckenstrôm.
„
la ville de Ltibec: Mr G. Âberg.
à Biœrneborg, pour la Suède et la Norvège: Mr
Ch. J. Carlsson.
„ la ville de Ltibec: Mr Ant.
Bjœrnberg.
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à Wasa, pour la Suède et la Norvège: Mr C. G.
Wolff.
„ la ville de Lubec: Mr G. Wolff.
à Frédéricshamn, pour la Suède et la Norvège:
Mr J. Nybom.
„
les Pays-Bas: Mr C. Bruun.
à Ekénèse, pour la.Prusse: Mr Fr. Hultman.
à Ny-Karleby, pour la Suède et la Norvège: Mr
Alb. Dyhr.
à Brahéstad, pour la Suède et la Norvège: Mr
Fréd. Sovelius.
à Christinéstad, pour la Suède et la Norvège: Mr
S. A. Wendelin.
à Jacobstad, pour la Suède et la Norvège: Mr P.
Malm le cadet.
à Gamla-Karleby , pour la Suède et la Norvège:
Mr J. F. Forsén.
à Lovisa, pour la Suède et la Norvège: Mr J. C.
Sucksdorff.
à Nystad, pour la Suède et la Norvège : Mr J. F.
Malmlund.
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Les librairies, où l'on peut se procurer de la
littérature du pays et de l'étranger, sont:
à Abo. chez J. W. Lillja <Sf C:nie et Frenckell-
ska Pokhandeln, Rue du Château
(Slottsgatan) ;
à Helsingfors, chez Wassenius, Rue d'Alexandre
en face de l'uni versté;
chez Frenckell 8f fils (Frenckell &
Son), au coin de la Rue de l'Union
et de la Rue de l'Esplanade;
chez Sederholm au coin de la Rue
de Fabian et celle de l'Esplanade-
à Vibourg, chez C. G. Clouberg.
Il y a des librairies pour la littérature suédoise
et finlandaise dans presque toutes les autres villes
citées.
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Fabriques de cigares, et de tabac à fumer et
à priser etc.:
à Abo, la fabrique de Rettig & C:o.
„ „ Krœger.
„ „ Thomé.
„ „ v. Ehrén.





à Vibourg, „ „ Dippel.
„ „ Hœggberg.
Magasins d'étoffes, de nouveautés et de modes, etc. :
à Abo, chez Lïoukoïnen, ,au coin de la Rue du
Château et de la Rue de Brahé.
„ Caren, Rue du Château.
„ Galle, au coin de la Rue du Châ-
teau et de la Petite Rue de Brahé.
à Helsingfors, chez J. Schiefner, Rue de l'Espla-
nade.
„ C. G. Bockstrœm, au coin de
la Place du Marché et de
la Rue de l'Esplanade.
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chez Bolin 8f Einighorst, Place du
Marché.
à Vibourg, >» Rothe, la Grande Rue.
»? Richard, „ „
» Gyllenberg, „
Errata.
Page : ligne : il ya : lisez :
7 13 claire clair
9 21 visiter visiter
„
27 Mais Mai
11 16 & 17 commendant commandant
13 7 polise police
20 8 Neffet Neff
21 9 est offre
„ ~ où d'où
23 3 navire navires
30 20 le de
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Le bureai des bateaux à vapeur de la station d'Àbo est sur le quai
dans la maison Granquist ,
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